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« Mamaliga ou le livre du veau » 
Il est irritant sans doute de multiplier ces 
comparaisons entre les auteurs et les textes car 
toute voix est unique et toute écriture originale. Cette 
précaution oratoire annonce, vous vous en doutiez, 
justement des comparaisons. Donc en regardant, en 
écoutant, Mamaliga je songeais à Dada, aux 
surréalistes, au « Chien Andalou » de Luis BUNUEL. 
Il y avait dans ce spectacle une même folie assumée 
dans des phrases qui se déroulent et se 
désarticulent, des mots qui s’échenillent dans une 
litanie pénétrante et sonore. À vrai dire tout 
commence par une musique qui prête à une 
chorégraphie burlesque qui se moque d’elle-même 
dans une gestuelle bougonne sinon bouffonne. Puis 

l’actrice parle. Flot de poésie qui déferle, se livre à une sorte d’abordage des 
sujets les plus contrastés. Que vous dire ? on évoque là des villes virtuelles 
désertées par les chiens, d’autres animaux disséqués par l’étrange scalpel de 
laborantins en herbe s’exerçant sur les paillasses des cours de sciences 
naturelles. On parle aussi du livre du veau, dont la peau, sauf erreur, nous 
donna le vélin. Mais l’essentiel est dans la quête d’identité d’une jeune femme 
qui récuse le regard de l’autre. Sur cette dérive langagière surnagent des 
mythes éternels. Ceux de la femme, instrument de perdition, de Salomé 
obtenant dans sa danse profane la tête sacrée de Jean-Baptiste. 
 

Dominique FATACCIOLI a relevé le défi de mettre en scène ce texte 
gigogne aux protéiformes reflets. Il a, pour ce faire, créé un univers sonore et 
visuel que l’écriture ne saurait décrire. L’ensemble fait de ce « Mamaliga » un 
spectacle que rien ne définit, sinon une atmosphère qui oscille entre des 
magies immémoriales et les inventions futuristes de la science-fiction. 
Avec cette création un auteur vient de naître quelque part dans la galerie des 
écrivains du fantastique. Elle s’appelle Codrina PROCOPOAÏA, un nom 
impossible à prononcer dont il faudra pourtant se souvenir. 
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